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Bienvenue pour cette deuxieme 
newsletter ICaRE4Farms
2021 a été une année chargée pour l’équipe 
ICaRE4Farms. Malgré les restrictions auxquelles tout 
le monde a été confronté, une importante charge de 
travail a pu être accomplie par l’ensemble des membres 
de l’équipe, autant en distanciel qu’en personne. Dans 
cette newsletter, nous récapitulerons les activités qui 
ont eu lieu cette année. 

Sites Pilotes

En France, en février, la première réunion sur site s’est 
déroulée afin de fixer le calendrier pour l’installation de 
la centrale solaire thermique. La construction a débuté 
à la mi-Mars. Plus d’information ici.

Le travail s’est poursuivi durant le printemps et la 
centrale est devenu opérationnelle en Juin.

IL’inauguration de ce site français a eu lieu le 1er Octobre 
avec une intervention de la Députée Européenne locale 
Mme Valérie HAYER via message vidéo diffusé aux 
invités rassemblés sur site. 

Site pilote ETF en France

La collecte de données sur le site continue avec de 
nombreux instruments scientifiques mesurant le 
rayonnement solaire, le vent, la température de l’eau 
et du sol. Cette surveillance 
se poursuivra tout au long de 
l’année 2022. Les résultats de la 
première année opérationnelle 
seront publiés à la fin de l’été 
2022.

On dénombre également 
trois autres sites pilotes, 
chacun à différentes étapes 
de développement. Une 
autorisation de chantier a 
été accordée pour construire 
une centrale d’énergie solaire 
thermique (E.S.T) dans une 
serre au campus de l’Université 
de Lincoln, au Royaume-Uni. 
Une autre installation sera 
opérée aux Pays-Bas à côté d’un digesteur anaérobie 
et les entretiens en Belgique ont abouti à l’identification 
de 4 sites intéressés. En Janvier, le site définitif sera 
sélectionné. Il est prévu que les 3 stations STE soient 
opérationnelles d’ici à fin 2022.

Dans l’actualité

Un certain nombre de journaux français et une radio 
ont mené des interviews avec M. Vaucelle, propriétaire 
du site pilote, ainsi qu’avec quelques membres de 
l’équipe du projet. Plus d’information sur ces les articles 
en suivant ce lien.

« Avec ma centrale solaire, 
j’économise 66 % de propane »
Pour réduire sa consommation de gaz, Frédéric Vaucelle, 
éleveur de veaux de boucherie, vient d’investir dans une centrale solaire 
thermique. L’équipement retenu capte tous les types de rayonnements 
et stocke la chaleur produite.

Utiliser une énergie qui ne 
génère pas ou très peu de char-
ges de fonctionnement : l’idée 

trottait depuis trois ans dans la tête de 
Frédéric Vaucelle, agriculteur installé 
en EARL à Saint-Georges-du-Rosay 
(Sarthe). Elle est devenue réalité en juin 
dernier, avec la mise en route sur 
l’exploitation d’une centrale solaire ther-
mique de nouvelle génération.
Ici, pour capter l’énergie du soleil, pas de 
panneaux, mais deux alignements paral-
lèles de tubes. Frédéric Vaucelle, dont 
l’exploitation a été retenue comme site 
pilote dans le cadre du projet européen 
Icare4Farms (lire l’encadré), a opté pour 
la technologie Fengtech (Mayenne). Au 
total, pour cet élevage de 400 veaux en 
contrat d’intégration avec l’entreprise 
Van Drie, seize blocs de 30 tubes chacun 
ont été installés. Il s’agit de tubes sous 
vide de type « Sydney », dont la paroi 
intérieure est composée d’un alliage fer/
cuivre/aluminium. Détail qui a son 
importance, ces tubes sont posés sur des 
plaques de métal peintes en blanc. 
« Nous sommes sur un système qui 
capte la lumière sur 360° et tous les types 
de rayonnement : direct, diffus et réflé-
chi », confirme Liqun Feng, de la société 
Fengtech (Sarthe).

Stocker la chaleur
En matière d’énergies renouvelables, la 
question du stockage est centrale. « En 
fin d’élevage, les veaux consomment 
8 litres d’eau chaude par jour, soit 
3 200 litres au total, rappelle Frédéric 
Vaucelle. Pour que le mélange eau/pou-
dre de lait soit bien homogène, cette eau 
doit avoir été chauffée à 80°. » 
À l’EARL du Boulay, trois dispositifs se 

cumulent. Tout d’abord, 16 ballons posi-
tionnés au-dessus des tubes. « Chaque 
ballon est relié à un bloc de tubes. 
L’ensemble permet de stocker 
4 800 litres d’eau chaude. » La deuxième 
solution de stockage n’est pas visible à 
l’œil nu. En effet, 160 mètres de serpen-
tins sont enterrés sous l’installation, à 
un mètre de profondeur, entre deux cou-
ches de sable. Ils permettent notam-
ment de gérer les situations de sur-
chauffe quand tous les ballons sont 
remplis d’eau à 80°. « En faisant passer 
cette eau dans le serpentin, on perd un 
peu de chaleur car le sol en capte. » 
Enfin, un dernier stockage est prévu en 
cuve (2 400 litres), dans le bâtiment.

Un circuit fermé
La centrale fonctionne sur la base d’un 
circuit fermé. L’eau froide qui arrive du 
bâtiment d’élevage passe d’abord dans 
le serpentin puis entre – par le bas, à 

raison de trois litres par minute – dans 
le premier ballon. Elle y est chauffée 
puis naturellement poussée, sans 
remous, d’un ballon à l’autre. Au fur et 
à mesure de son avancée, sa tempéra-
ture augmente. Au final, c’est l’eau du 
dernier ballon, la plus chaude, qui est 
renvoyée vers le bâtiment. « Elle passe 
alors dans la chaudière à gaz mais cel-
le-ci se déclenche uniquement si l’eau 
n’est pas à 80°. On est sur un système où 
le gaz est complémentaire », rappelle 
Liqun Feng.

Baisse des charges
Frédéric Vaucelle a investi 68 000 €, sub-
ventionnés à hauteur de 60 %, dans 
cette centrale solaire thermique. Avec 
un retour sur investissement qui est 
déjà visible. « Quand la centrale a 
démarré, j’avais un lot de 400 veaux en 
place depuis un mois. Fin octobre, à la 
veille de leur départ, j’avais consommé 
1 300 kg de propane ; c’est 66 % de 
moins qu’en temps normal », explique 
l’éleveur. « À terme, je pense qu’on peut 
descendre à - 70 % et arriver à 3 kg/veau 
élevé. À titre de comparaison, sur les 
cinq lots élevés depuis 2018, j’étais à 
9,5 kg. » À la clé, sur la base d’un prix 
moyen de 730 €/tonne de propane 
depuis 2018, les économies de charges 
seront substantielles. 
« Le gros avantage de ce système tient à 
la dépense de fonctionnement, quasi 
nulle. On a juste besoin d’un peu d’élec-
tricité pour faire tourner la pompe qui 
amène l’eau », résume Frédéric Vaucelle 
qui, grâce à cet investissement, réduit 
aussi ses émissions de CO2. D’environ 
15 tonnes par an. 
ANNE MABIRE

Site pilote d’un projet européen, la centrale a été 
légèrement surdimensionnée. Elle se compose 
de 16 blocs de 30 tubes, contre généralement 
12 blocs pour un élevage de 400 places.

 

SITE PILOTE
À l’heure actuelle, une quarantaine 
d’exploitations sont équipées d’une 
centrale solaire thermique Fengtech. 
Celle de Frédéric Vaucelle a la 
particularité d’être l’un des quatre sites 
pilotes d’Icare4Farms. « Ce programme 
associe huit partenaires de cinq pays 
européens. Il vise à développer 
l’utilisation de l’énergie solaire en 
agriculture », indique Gilles Beaujean, 
chargé de mission « Énergie » à la 
chambre d’agriculture des Pays de la 
Loire. La centrale de Frédéric Vaucelle 
intègre une station météo et des capteurs 
qui mesurent par exemple le 
rayonnement solaire et la perte de 
chaleur dans le sol.

TECHNIQUE  MACHINISME

44  LA FRANCE AGRICOLE  // 3931 // 26 novembre 2021

une sélection de journaux français qui traitent du site pilote (Anjou 
Agricole, Agri 72, Ouest France & La France Agricole)

https://www.nweurope.eu/projects/project-search/icare4farms-increase-the-capacity-of-renewable-energies-re-in-farms-in-the-north-west-europe-region-by-using-solar-thermal-energy/news/what-a-difference-a-week-makes/
https://youtu.be/8iFyOzBWVWg
https://www.nweurope.eu/projects/project-search/icare4farms-increase-the-capacity-of-renewable-energies-re-in-farms-in-the-north-west-europe-region-by-using-solar-thermal-energy/?tab=,&page=1#tab-2
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Analyse de marché : potentiel de 
l’énergie solaire thermique en Europe 
du Nord-Ouest

Depuis les accords de Paris, les Etats signataires se sont 
engagés prioritairement à réduire les émissions de 
gaz à effet de serre (GES) et à développer les énergies 
renouvelables. Au niveau européen, ces politiques se 
poursuivent aujourd’hui avec l’adoption du Green Deal 
et l’objectif de réduction des émissions de GES de 30%.

L’agriculture, premier producteur d’énergie verte, 
consomme aussi de grandes quantités d’énergies 
fossiles. L’Énergie Solaire Thermique (EST), longtemps 
négligée dans les pays du Nord-Ouest de l’Europe en 
raison des conditions climatiques défavorables, est 
désormais une alternative économique et durable 
aux sources d’énergie telles que le gaz, le pétrole et 
l’électricité. Le projet ICaRE4Farms vise à tester la 
pertinence et le potentiel de développement de L’EST 
dans le Nord-Ouest de l’Europe et en particulier dans 
cinq pays : Belgique (Flandre), France, Irlande, Pays-
Bas et Royaume-Uni. Cette étude vise à identifier les 
secteurs agricoles les plus pertinents pour l’utilisation 
de l’énergie solaire thermique dans chacun des pays, 
d’étudier les conditions techniques et financières de leur 
substitution aux sources d’énergie conventionnelles et 
d’estimer leur potentiel de développement.

L’EST (production de chaleur et non d’électricité) est 
encore très peu utilisée dans la production agricole 
en Europe du Nord et ne convient qu’à certains types 
d’usages :

•	 Elle dépend de l’ensoleillement moyen annuel 
qui est compris entre 1200kwh/m2/an pour la 
moitié nord de la France et moins de 900kwh/
m2/an en Irlande,

•	 Elle est adaptée aux systèmes de chauffage à eau 
chaude et de préférence à basse température 
(inférieure à 60°C),

•	 Elle est plus rentable si la chaleur est nécessaire 
tout au long de l’année.

Suite aux constats de l’étude de marché,  nous avons 
identifié cinq principaux types de production agricole 
pouvant convenir à l’EST :

•	 Les élevages de veaux de boucherie qui utilisent 
de l’eau chaude pour la production d’aliments 
(lait reconstitué),

•	 Les élevages laitiers et en particulier ceux qui 
transforment le lait à la ferme,

•	 Les élevages porcins, et en particulier les 
maternités et les ateliers de post-sevrage,

•	 Les serres chauffées : maraîchage et horticulture
•	 Les élevages de volailles de chair.

 
Des entretiens avec des agriculteurs et des représentants 
des différents centres techniques agricoles ont permis 
de préciser les cas les plus pertinents pour chacun de 
ces domaines. Enfin, dans chaque pays, des études 
économiques du secteur produites par les États 
(ministères de l’agriculture, agences nationales de 
l’énergie, des universités et/ou des centres techniques 
agricoles) ont permis d’évaluer le nombre d’installations 
solaires thermiques pouvant être potentiellement 
déployées dans les exploitations agricoles.Il en ressort 
que 3 secteurs cibles se distinguent dans nos cinq pays :

•	 Les fermes laitières de plus de 100 vaches en 
France, Belgique, Grande-Bretagne, Irlande et 
Pays-Bas,

•	 Des élevages de veaux de boucherie en France, 
en Belgique et aux Pays-Bas,

•	 Les serres maintenues hors gel ou à basse 
température en France et en Grande-Bretagne.

Compte tenu de ces données, le nombre d’installations 
solaires possibles avoisine les 30 000.

Le rapport complet d’analyse de marché s’efforce 
de passer en revue et d’explorer ces perspectives 
potentielles liées à l’EST au sein de l’UE dans le domaine 
agricole, en se concentrant sur les 5 secteurs cibles 
potentiels. Il fournit une vue d’ensemble pertinente des 
principaux matériaux de terrain et des perspectives 
concernant l’application optimale des STE dans 
l’agriculture. Il sera complété par plusieurs études de 
cas ainsi que par d’autres enquêtes visant à détailler 
plus précisément les spécifications idéales pour aborder 
correctement cette intersection entre contraintes 
techniques et besoins énergétiques.

Regardez et abonnez-vous à notre chaîne Youtube ici

Cliquez ici pour lire 
le rapport Analyse de 
Marché complet

https://www.youtube.com/channel/UCrnD-ZTXejCelQUiFVmjjwA
https://www.nweurope.eu/projects/project-search/icare4farms-increase-the-capacity-of-renewable-energies-re-in-farms-in-the-north-west-europe-region-by-using-solar-thermal-energy/news/market-analysis/

